
La commune est située à 18 km au nord d’Angoulême et à 10 
km de Rouillac. Elle fait partie du canton Val de Nouère. Elle 
s’est associée à la commune de Genac pour créer une com-
mune nouvelle au 1er janvier 2016. 
 
Le bourg se serait développé à partir d’une villa gallo-romaine 
la villa Bunius - qui aurait donné son nom au village.  La locali-
té porta les noms de Bungaco au XIIIe siècle et de Bunhaco au 
XIVe  
 
La commune se compose du bourg et de trois hameaux qui 
figurent tous sur la carte de Cassini, ce qui prouve leur exis-
tence depuis au moins la seconde moitié du XVIIIe siècle : 
L’Haumont, Les Godinauds et Bourserois et le lieu-dit : le Bel-
veder. 
 
La commune de Bignac est située au cœur d’une entité paysa-
gère appelée la plaine haute d’Angoumois. Ce paysage est 
constitué de bas plateaux assez vallonnés  dominant la vallée 
de la Charente descendant doucement vers le nord-est.  

Typologie de l’habitat 
La commune dispose d’un habitat riche et varié. 

Quelques exemples ... 

[Á āÁìěĈĂ ÕÙ ÎĈĥėä 
Ces habitations présentent un 
accès direct sur la chaussée. Le 
jardin, s’il existe, est situé à 
l’arrière. La façade présente 
une architecture soignée en 
pierre de taille ou moellons 
enduits, parfois ornée de 
corniches. Dans le bourg de 
Bignac, ces maisons sont 
construites le long des voies de 
communication.  

 
[Á āÁìěĈĂ ÕÙ āÛġÁķÙė  
Cette modeste maison se 
limitait à une pièce unique 
surmontée d’un grenier. 
Certaines ont conservées les 
éléments de confort de la salle 
commune: un évier en pierre, 
une cheminée et un potager. 
Les plus anciennes maisons de 
ce type sont construites entre 
le XVe siècle et le XVIIIe siècle.  

 

ûÁ āÁìěĈĂ ÕÙ āÁïġėÙ 
Ce type d’imposante demeure 
se distingue du reste du bâti 
par ses dimensions importantes 
et par la qualité de son 
traitement architectural et de 
son décor. Ces maisons de 
notable peuvent être aussi bien 
isolées que faire partie d’un 
ensemble à cour fermée. 
L’habitation s’implante en recul 
de la rue dont elle est séparée 
par une cour ou un jardin de 
présentation  

Patrimoine vernaculaire 

 
 

Quelques exemples … 
tĈĂġ ÕÙ ûÁ ĔìĂĈġÙ 
Le pont de la Pinote est situé 
au nord du bourg de Bignac, 
construit sur un petit bras de la 
Charente. Il est représenté sur 
le cadastre de 1832. Il 
permettait de mener aux 
pâturages les animaux sur l’île 
du même nom. 

tÁěěÙėÙûûÙ āÛġÁûûìĖĥÙ  
Une passerelle métallique fut 
construite par un éleveur de 
vaches afin de lui éviter de 
traverser la Charente au niveau 
de la Touche.  

 
 
[ÁİĈìė ÕÙ ûΩéÁĥāĈĂġ 
En 1851, la commune de Bignac 
acheta un terrain au lieu-dit le 
Champ de la Font pour y 
construire un lavoir communal. 
Les habitants du hameau de 
l’Haumont venaient y laver leur 
linge. Il est situé à l’arrière de la 
mairie-école.  
 

[Ùě ėÙãėĈìÕìěěÙĥėě 
Comme son nom l’indique, il 
s’agissait d’une grande pierre 
sculptée en labyrinthe de façon 
à refroidir l’eau chaude sortant 
de la distillerie. Cet élément 
date d’une époque où la 
distillation de l’eau-de-vie se 
faisait à domicile.  

Bignac 



Patrimoine monumental  

ммнл Υ fondation du prieuré de Notre-Dame de Lanville, 
dépendant de l’ordre des chanoines réguliers de Saint-
Augustin. Les églises de Bignac et de Mons sont rattachées à 
ce moment-là à ce prieuré. Le prieuré de Bignac est créé 
quelques temps après la donation. 

мссс Υ la cloche en bronze de l’église fut bénite par François 
Lambert, curé. Henri de Livenne et Catherine de Livenne 
sont le parrain et la marraine de la cloche 

мтнм Υ La terre de Rancogne entre dans la famille Babinet. 
Elle la conserve jusqu’au milieu du XIXe siècle 

мтфн Υ Alcide Gauguié dit dans son ouvrage la Charente 
communale illustrée : « il y avait à Bignac un ancien prieuré, 
dont il reste un vaste corps de bâtiment dévasté, ainsi que 
l’église, le 3 novembre 1792 » 

мулр Υ la paroisse de Bignac fut supprimée et annexée à 
celle de Genac 

мурм Υ la commune achète des terrains pour construire ou 
agrandir les trois lavoirs communaux (lavoir du bourg, lavoir 
des Gaudinauds et lavoir de l’Haumont ans 

мутл : la crise du phylloxéra ravage le vignoble 

мфнм Υ le monument aux morts de la première guerre mon-
diale est construit à l’initiative du maire Lagarde 

мфпп Υ de juin à septembre, de nombreux parachutages se 
font à Bignac  

мффм Υ fermeture de l’école de Bignac. Les enfants sont 

rattachés au syndicat intercommunal à vocation scolaire 

(SIVOS) de Saint-Genis d’Hiersac et Genac.  

;äûìěÙ {ÁìĂġ-aÁėġìĂ ÕÙ  
.ìäĂÁÏ 
La fondation de l’église dé-
diée à saint Martin dépen-
dant du diocèse d’Angou-
lême. Sa fondation remonte 
au moins au XIIe siècle. En 
effet, en 1120, l’église Saint-

Martin est rattachée au prieuré Notre-Dame de Lanville. 
Un prieuré est créé quelques temps après la donation. 
L’église est alors commune au prieuré et à la paroisse. 

Les bâtiments du prieuré ont disparu, à l’exception d’un 
ensemble de bâtiments situés perpendiculairement à 
l’église. Un espace non loti, au nord de l’église corres-
pond à l’emplacement des anciens bâtiments du prieuré 
détruits en grande partie en  

L’église actuelle est une construction romane de la se-
conde moitié du XIIe siècle, remaniée au XVe siècle par le 
percement de baies au sud, l’ajout de la chapelle sud et 
l’aménagement de la niche en façade. Le monument a 
été à plusieurs fois réparé aux époques moderne puis 
contemporaine. En 1854, des restaurations ont été me-
nées sur l’église. Elle a fait l’objet d’une restauration re-
marquable en 2007 qui a redonné toute sa splendeur à ce 
lieu de culte. 

Comme la plupart des églises du Rouillacais, Saint-Martin 
de Bignac présente un simple plan rectangulaire.  

[Ĉäìě ÕÙ ûΩéÁĥāĈĂġ 
Ce logis est situé à 4 km au 
sud-ouest du bourg et au sud 
du hameau qui porte son 
nom. Il est situé comme son 
nom l’indique sur un 
promontoire dominant la 
vallée de la Charente et isolé 
de toute part par des pentes 
abruptes. Son ancienne 
écriture était Laumont.De par 
sa situation élevée, 
L’Haumont a pu servir de 
poste de surveillance pour 
contrôler la vallée de la 
Charente au Moyen Âge. 

L’Haumont était le principal 
fief de la paroisse de Bignac. Cette importante seigneurie 
relevait de la châtellenie de Montignac. Le château 
appartenait à la famille de Livenne, seigneurs de Saint-
Genis depuis la fin du Moyen Âge et jusqu’à la fin du XVIIe 

siècle  

 

!ĂÏìÙĂĂÙ āÁìėìÙ-ÛÏĈûÙΣ ÁÏġĥÙûûÙ āÁìėìÙ 
En 1860, la municipalité 
approuve les plans de 
l’architecte Augustin Landry 
pour la construction d’une 
maison d’école et d’une salle 
de mairie. La construction des 
murs de clôture s’achève en 
1870.   

Les travaux sont réalisés par l’entrepreneur Mathieu Elie 
François (Bignac). En 1883, la salle de classe est divisée 
pour accueillir également les filles. Les travaux s’achèvent 
en 1896, avec la construction de préaux dans la cour des 
garçons.  

Patrimoine monumental  

+ d’informations sur notre site internet 
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